
Jean-Philippe 
Bastias

Valérie
Boisliveau 

Thierry 
BordierMartine 

Desaules

David 
Espin Boris 

Violet
Sabrina 

Nouri

Cécile
Marchesi

Paméla
Van Wayenberghe

Cela commence en douceur par de “simples” tableaux de suivi, des PowerPoints sur le déve-
loppement personnel ou des aphorismes placardés un peu partout ou envoyés aux salariés 
réfractaires “Quand un arbre tombe, on l’entend ; quand la forêt pousse, pas un bruit” ; de 
petits challenges quotidiens récompensés par une jarre remplie de bonbons dans laquelle on 
a le droit de piocher si on est le meilleur. C’est infantilisant, humiliant mais non la Caisse nous 
répond que c’est bon enfant. 

Ça se prolonge avec une pression sur les superviseurs convoqués tous ensembles et humiliés 
dans l’intimité de son bureau. Ils sont invités à appliquer des mesures coercitives, ils espionnent 
les équipes, écoutent les communications personnelles, le système de la plateforme télépho-
nique le leur permettant. 

On passe à la vitesse supérieure, les superviseurs en bons soldats menacent quotidiennement 
les équipes de les envoyer dans le bureau du directeur. Les plus anciens dont certains bénéfi -
cient encore d’une semaine de travail sur 4 jours pour respirer attendent la fi n. 
Quant aux jeunes entrants, ils serrent les dents en se disant soit je pars tout de suite soit je tiens 
18 mois avant une mutation vers le réseau. 

LES TYRANNIES
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Comment une telle situation a-t-elle pu s’installer 
au sein de la Banque Digitale ? 
Comment la Caisse a-t-elle pu défaillir à ce point en cautionnant unpeu 
plus chaque année, l’hubris d’un seul homme jusqu’à la rupture. 
Retour sur des agissements scandaleux que Sud dénonce depuis la prise
de poste de Monsieur Gicquel au CRC d’Evry.

République Bananière : Régime politique corrompu 
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La crise Covid sera une nouvelle opportunité pour Gicquel de tester son pouvoir et son ascendance 
fl atter sa mégalomanie en gérant l’activité de la Banque Digitale depuis l’étranger. Tout le monde 
devra accepter d’être exposé au virus et s’adapter à son décalage horaire. 
Le distanciel et le télétravail, il y prendra goût ne venant plus que le matin sur site ce qui lui vaudra 
un petit rappel à l’ordre en janvier 2023. 

On aurait pu croire que cette remontrance calmerait le personnage mais c’était mal le connaître. 
Nouvelle année, nouvelle lubie : exiger le costume cravate mais pour les seuls alternants, faire entre 
35 et 55 appels sortants par jour alors que ce n’est même pas un critère de Part Variable. 

Comme dans toute bonne autocratie, il faut un bouc émissaire mais il faut bien le choisir et pour 
cela H.Gicquel n’a pas forcément le nez fi n. Il pousse tellement à bout un de ses salariés qu’il fi nit 
par en venir aux mains dans l’open-space mais il réussira à faire taire l’histoire qui ne franchira pas 
les murs de la Banque Digitale. Comme à Las Vegas tout ce qui se passe à Évry reste à Évry jusqu’au 
coup de trop…

Dernier souffre-douleur en date, un jeune alternant, menacé quotidiennement de mettre un terme 
à son contrat et de se faire virer de son école aussi bien par Hervé Gicquel en personne que par 
son superviseur. Le jeune tétanisé fi nira par craquer et se mettre en arrêt. Les brimades redoublant, 
il fi nira par poser sa démission. Mais cet alternant n’est pas seul, il a une famille, une mère surtout, 
syndicaliste dans le milieu bancaire et qui ne compte pas en rester là. Elle va écrire à la CEIDF qui 
n’aura plus d’autre choix que de déclencher une enquête. Ce qui en ressort, nous n’en savons 
encore rien… Mais les élus Sud comptent bien obtenir des explications sur les agissements du di-
recteur de la Banque digitale ainsi que sur les comportements borderline de certains superviseurs 
accusés notamment de racisme.  

Espérons que la chute soit à la hauteur de son égo et que la Caisse trouve enfi n un manager à la 
hauteur pour la Banque Digitale d’Évry. 

Oui, vous n’êtes pas seuls, oui vous pouvez agir sur votre quotidien. 
Ne laissez pas la CEIDF vous maltraiter. Seule l’union autour d’un 
syndicalisme déterminé peut changer les choses. 
Syndiquez-vous à Sud.
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